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Vous devez sentir combien il m'est important que vous ne tardiez 
pas un moment a m'accuser la rZception de cette lettre. 

Je n'ai point absolument renoncZ au projet d'aller a Chanteloup. 

Je ne veux point m'oter cette ressource, en cas d'un ennui insup­
portable; mais ce ne sera qu'a toute extrZmitZ que je quitterai m o n 
tonneau. Toutes les raisons pour rester chez moi sont si fortes, qu'il 
faudra une espZce de dZsespoir pour m e faire partir, et alors on 
pourra m'appliquer le proverbe: Fin comme Gribouille, qui se jette 
dans l'eau de peur de la pluie. 

II y a quinze jours que je n'ai vu M m e d'Aiguillon. La MarZchale 
de Mirepoix soupa hier chez moi, je ne sais pourquoi je ne priai 
point cette grosse Duchesse. J'avais M m e de Polignac, Milord Car­
lisle; nous Ztions dix, et je n'aime pas a avoir tant de monde. Je 
compte souper avec elle dimanche chez M m e de Mirepoix. 

M m e de la ValliZre a un gros rhume, elle a eu de la fiZvre, elle ne 
voit personne, mais j'espZre qu'a FarrivZe des oiseaux elle sera en 
bonne santZ; apparemment que vous les adresserez chez moi. 

Vous m'aviez mandZ dans la lettre8 ou vous m e conseillez d'Zcrire, 
que vous Zcriviez beaucoup,9 et que vous ne pensiez qu'en Zcrivant, 
et je vois que c'est en Zcrivant que vous ne pensez pas. Les trois con­
tes10 dont vous m e parlez m e paraissent des dZlires ou des reves, et 
assurZment je donne toute prZfZrence a vos lettres. 

Comment Milady Mary Fox n'est-elle pas morte de frayeur?11 Vous 
ne m e dites point que vous voyez notre ambassadeur. O n ne croit pas 
qu'il soit rappelZ, il reviendra ici naturellement quand Milord Har­
court s'en ira, et chacun apres restera chez soi. 

Pourquoi m e dites-vous que je cherche a attrister, pouvez-vous m e 
soupconner ce dessein, qu'y gagnerais-je? Vous m e jugez trop en bien 
a beaucoup d'Zgards, et trop en mai a beaucoup d'autres; mais ce ne 
sera pas sur ce que je vous dirai de moi que vous m e jugerez, ainsi 
je vous Zpargne m o n apologie, je m e permets seulement de vous dire 
que je suis fort ZloignZe de chercher a vous dZplaire, que m a volontZ 
est de m e soumettre a toutes les votres, et d'avoir toute m a vie pour 
vous infiniment d'estime, d'amitiZ, et de reconnaissance. 

8. Ante 6 March 1772. 
9. H W finished his Memoirs of the 

Reign of George III, wrote some of the 
Hieroglyphic Tales and an introduction to 
his edition of Gramont's Memoirs, and 
started his Life of Sir Thomas Wyatt dur­
ing the earlier half of 1772 ('Short Notes'). 

10. The first of HW's Hieroglyphic 
Tales. 

11. The lightning had struck Lady Mary 
Fox's dressing-room when she, her husband, 
and others were in it ( H W to Mann 27 
March 1772). 


